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Mardi 24 déceMbre 2019
Messe de la Nuit

Chant d’entrée

Psaume 95

« Adeste fideles, læti triumphantes… »

Accourez, fidèles, joyeux et triomphants : Venez à Bethléem.
Voyez le Roi des Anges qui vient de naître. Venez, adorons ; venez, adorons le Seigneur !

Gloire à Dieu
Gloire à Dieu, au plus haut des cieux, et paix sur 
la terre aux hommes qu’il aime. Nous te louons, 
nous te bénissons, nous t’adorons, nous te glori-
fions, nous te rendons grâce, pour ton immense 
gloire, Seigneur Dieu, Roi du ciel, Dieu le Père 
tout-puissant. Seigneur, Fils unique, Jésus-Christ, 
Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le Fils du Père ; 
toi qui enlèves le péché du monde, prends pitié de  
nous ; toi qui enlèves le péché du monde, reçois notre  
prière ; toi qui es assis à la droite du Père, prends 
pitié de nous. Car toi seul es saint, toi seul es Sei-
gneur, toi seul es le Très-Haut : Jésus-Christ, avec le  
Saint-Esprit dans la gloire de Dieu le Père. Amen.

Glória in excélsis Deo et in terra pax homíni-
bus bonæ voluntátis. Laudámus te, benedícimus 
te, adorámus te, glorificámus te, grátias ági-
mus tibi propter magnam glóriam tuam. 
Dómine Deus, Rex cæléstis, Deus Pater omnípo-
tens. Dómine Fili unigénite, Iesu Christe. 
Dómine Deus, Agnus Dei, Fílius Patris; qui tollis 
peccáta mundi, miserére nobis; qui tollis pec-
cáta mundi, súscipe deprecatiónem nostram. Qui 
sedes ad déxteram Patris, miserére nobis, 
Quóniam tu solus Sanctus, tu solus Dóminus, 
tu solus Altíssimus, Iesu Christe, cum Sancto  
Spíritu : in glória Dei Patris. Amen.

Lecture du livre du prophète Isaïe  (9, 1-6) 
Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu se lever une grande lumière ; et sur les habitants du pays de 
l’ombre, une lumière a resplendi. Tu as prodigué la joie, tu as fait grandir l’allégresse : ils se réjouissent devant 
toi, comme on se réjouit de la moisson, comme on exulte au partage du butin. Car le joug qui pesait sur lui, la 
barre qui meurtrissait son épaule, le bâton du tyran, tu les as brisés comme au jour de Madiane. Et les bottes 
qui frappaient le sol, et les manteaux couverts de sang, les voilà tous brûlés : le feu les a dévorés. Oui, un enfant 
nous est né, un fils nous a été donné ! Sur son épaule est le signe du pouvoir ; son nom est proclamé : « Conseil-
ler-merveilleux, Dieu-Fort, Père-à-jamais, Prince-de-la-Paix. » Et le pouvoir s’étendra, et la paix sera sans fin 
pour le trône de David et pour son règne qu’il établira, qu’il affermira sur le droit et la justice dès maintenant 
et pour toujours. Il fera cela, l’amour jaloux du Seigneur de l’univers ! 

Liturgie de la Parole

Chantez au Seigneur un chant nouveau,
chantez au Seigneur, terre entière,
chantez au Seigneur et bénissez son nom !

Joie au ciel ! Exulte la terre !
Les masses de la mer mugissent,
la campagne tout entière est en fête.

Les arbres des forêts dansent de joie
devant la face du Seigneur, car il vient,
car il vient pour juger la terre.

De jour en jour, proclamez son salut,
racontez à tous les peuples sa gloire,
à toutes les nations ses merveilles ! Il jugera le monde avec justice

et les peuples selon sa vérité !
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Alléluia, Alléluia. Je vous annonce une grande joie : Aujourd’hui vous est né un Sauveur qui est le Christ, 
le Seigneur ! Alléluia.

Antienne mariale

Je crois en un seul Dieu, le Père tout-puissant, créa-
teur du ciel et de la terre, de l’univers visible et invi-
sible. Je crois en un seul Seigneur, Jésus-Christ, 
le Fils unique de Dieu, né du Père avant tous les  
siècles : il est Dieu, né de Dieu, lumière, née de 
la lumière, vrai Dieu, né du vrai Dieu, engen-
dré, non pas créé, de même nature que le Père ; et par 
lui tout a été fait. Pour nous les hommes, et pour 
notre salut, il descendit du ciel ; par l’Esprit Saint, 
il a pris chair de la Vierge Marie, et s’est fait homme. 
Crucifié pour nous sous Ponce Pilate, il souf-
frit sa passion et fut mis au tombeau. Il ressus-
cita le troisième jour, conformément aux Écritures, et 
il monta au ciel ; il est assis à la droite du Père. 
Il reviendra dans la gloire, pour juger les vivants et 
les morts ; et son règne n’aura pas de fin. Je crois en 
l’Esprit Saint, qui est Seigneur et qui donne la  
vie ; il procède du Père et du Fils ; avec le Père et le 
Fils, il reçoit même adoration et même gloire ; il a parlé 
par les prophètes. Je crois en l’Église, une, sainte, 
catholique et apostolique. Je reconnais un seul bap-
tême pour le pardon des péchés. J’attends la résurrection 
des morts, et la vie du monde à venir. Amen.

Credo in unum Deum, Patrem omnipoténtem, 
factórem caeli et terrae, visibílium ómnium et 
invisibílium. Et in unum Dóminum Iesum 
Christum, Fílium Dei unigénitum, et ex Patre 
natum ante ómnia saécula. Deum de Deo, lu-
men de lúmine, Deum verum de Deo vero, 
génitum, non factum, consubstantiálem Patri : 
per quem ómnia facta sunt. Qui propter nos 
hómines, et propter nostram salútem des-
céndit de caelis. Et incarnatus est de Spíritu 
Sancto ex María Vírgine et homo factus est. 
Crucifíxus étiam pro nobis sub Póntio  
Pilátó ; passus, et sepúltus est, et resurréxit 
tértia die, secúndum Scriptúras, et ascéndit in  
caelum : sedet ad déxteram Patris. Et íte-
rum ventúrus est cum glória, judicáre vivos et  
mórtuos : cujus regni non erit finis. Et in Spíri-
tum Sanctum, Dóminum et vivificántem : 
qui ex Patre Filióque procédit. Qui cum Patre 
et Fílio simul adorátur et conglorificátur : qui locú-
tus est per prophétas. Et unam, sanctam, ca-
thólicam et apostólicam Ecclésiam. Confí-
teor unum baptísma in remissiónem peccatórum. 
Et exspécto resurrectiónem mortuórum. Et 
vitam venturi saeculi. Amen.

Profession de foi

Pater noster, qui es in caelis : sanctificetur nomen tuum ; adveniat regnum tuum ; fiat voluntas tua, sicut 
in caelo, et in terra. Panem nostrum quotidianum da nobis hodie ; et dimitte nobis débita nostra, sicut et nos 
dimíttimus debitóribus nostris ; et ne nos inducas in tentationem ; sed líbera nos a Malo.

Liturgie eucharistique

Lecture de la lettre de saint Paul Apôtre à Tite  (2, 11-14)
Bien-aimé, la grâce de Dieu s’est manifestée pour le salut de tous les hommes. Elle nous apprend à renoncer à 
l’impiété et aux convoitises de ce monde, et à vivre dans le temps présent de manière raisonnable, avec justice 
et piété,  attendant que se réalise la bienheureuse espérance : la manifestation de la gloire de notre grand Dieu 
et Sauveur, Jésus Christ. Car il s’est donné pour nous afin de nous racheter de toutes nos fautes, et de nous 
purifier pour faire de nous son peuple, un peuple ardent à faire  le bien. 

Évangile de Jésus Christ selon saint Luc  (2, 1-14)
En ces jours-là, parut un édit de l’empereur Auguste, ordonnant de recenser toute la terre – ce premier recen-
sement eut  lieu lorsque Quirinius était gouverneur de Syrie. Et tous allaient se faire recenser, chacun dans sa 
ville d’origine. Joseph,  lui aussi, monta de Galilée, depuis la ville de Nazareth, vers la Judée, jusqu’à la ville 
de David appelée Bethléem. Il était en effet de la maison et de la lignée de David. Il venait se faire recenser 
avec Marie, qui lui avait été accordée en mariage et qui était enceinte. Or, pendant qu’ils étaient là, le temps 
où elle devait enfanter fut accompli. Et elle mit au monde son fils premier-né ; elle l’emmaillota et le coucha 
dans une mangeoire, car il n’y avait pas de place pour eux dans la salle commune. Dans la même région, il y 
avait des bergers qui vivaient dehors et passaient la nuit dans les champs pour garder leurs troupeaux. L’ange 
du Seigneur se présenta devant eux, et la gloire du Seigneur les enveloppa de sa lumière. Ils furent saisis d’une 
grande crainte. Alors l’ange leur dit : « Ne craignez pas, car voici que je vous annonce une bonne nouvelle, 
qui sera une grande joie pour tout le peuple : Aujourd’hui, dans la ville de David, vous est né un Sauveur qui 
est le Christ, le Seigneur. Et voici le signe qui vous est donné : vous trouverez un nouveau-né emmailloté et 
couché dans une mangeoire. » Et soudain, il y eut avec l’ange une troupe céleste innombrable, qui louait Dieu 
en disant : « Gloire à Dieu au plus haut des cieux, et paix sur la terre aux hommes, qu’Il aime. » 

Alma Redemptóris Mater, quae pérvia cáeli porta mánes, et stélla maris, succúrre cadénti, súrgere qui 
curat, pópulo : tu quae genuísti, natúra miránte, tuum sánctum Genitórem, Vírgo prius ac postérius, Gabriélis 
ab ore súmens íllud Ave, peccatórum miserére.
Sainte Mère du Rédempteur, Porte du ciel toujours ouverte, Étoile de la mer, viens au secours du peuple 
qui tombe, et qui cherche à se relever. Tu as enfanté, ô merveille! celui qui t’a créée, et tu demeures toujours 
vierge. Accueille le salut de l’ange Gabriel et prends pitié de nous, pécheurs.


